
14 LA ViE ILLUSTRÉ~E

A.VN'IURECA ANprîénomîs deacConquête, (de ses maîtres et nnd Îresses, <et 11,1 CrI(ON A('COM IN1JE
______ p~;1ilîte apprelnnt (que ceux\-ci sont fles cucsae..-

C'dLait un soir. du princtemps dernier. I le z K i.i I l*emplové à rl'i t 1 des îi>mW'.*i Dans, le Imcllm'de LA M VE LuT35''ItEduli19 Ifévrier,

Il pleuvait à seaux. La jeune t'ille împatontee des bre'aîl!em'es du lie um<imdnecrvu

Lesliai itués du thiéàtir'e I li itent, hindci, e dcnrà sontCompagnion, pour aller Chercher (lit Cal- l 1Axm< u .. Ier IA 1

maullsSaides à lat Lie utemps li' chien quj'il 1faisait Lj unt . eliciprnImieur Hébélsur ses genou x, et le

favorisés dela fortune gagnaient à Ilalhâte les fiacrestatdne usi lcmmeptt laio Pour emporter Lauirent demn,
vides qui stationnaient, le hingt du trottoir, les autres cile mtpo* l mmzrmail. a de ce grand mmicuclmami<l(lu vote

regagnit à pied lent- logis, serrés et trenipés connme.'oî arlome~~~(esn e On inv~eut OlUI, ça c'est certain

desharengs. 1tres qui rentrment, on entend leur vix. Le l)o JSale, qui;E et wmit'néa , at osu otl od

La oue i'et ~îco' oue 5)rie<li Pi1tih~i'etion ridicunle il se trouve et pense aux enns que' Croyait que Liimîrctit Et>ol-COllp, ne Pouvait ôtre
théâtre (le la vue Cotte. Oit sort toujours. Tout Il Coup.,ane an'>'v1- » avil. lCollé
o11 entend quelques appels criti tifs.C'est tunitrion dejolies D voitRum u va>répandre prre idiuequi aMi tu cu Ms èele

jeunes filles qui viennent <'êtres séparées, dans l'eluscoîelasèn IU le soi r du tirge au sont,
presemment ou plutôt dans îa I M)iseuile de la sortie.: of'ir à M. et M wule * qu'il connaît depuis fongtemps. On chante d'Un air bénévole
L'nune 'elles est seule et ne peut retromver ses conipa- 8on1lparti est vite pris. Séparé d'eux par Line pièce, il Qlue le chieni de Laurlit est mor.

gnes entranées par es piétolehteifps a le teq efuir sains êtme vut. Il dépose donc à li hâte

Ele aellaîmi is pasnes i tomî :tit omexbin le lébé au ,miilieu de la t aatrpe sOn hapeau et sw
î lle appelleSmefuit par latmpout deomim uelxsbien

Connu <le lkrue St lei.lui otffre -mI iras,<u 'elle croitLcl i t\eti a a oe<elaCiie u mnême jev'n enas 'ndlredi soir, cette cliettm-
n ~~Les miaîtres arrivent emnfimn <ans la pièce occuapé.e: ils;;n<latult

dlevoir accepter. trouvent le bébé qui Se <débat sur' la table, et voijent'o latiiiiL

11 plu Colitimîuel leillet, et drs<essus bras idessous. nh*- ' un rsasrgn-ere rrýc.Llvieux singe d'Awtîrique
les nouvelles eonnnisuieces fient petite vites.se, vers 'u omedgelem asrgadrciarîet.Quel'on appelle lîr 9

'gte dIL la demoiselle. On cause (t onl rit fort sous le
parapluie dtu galantinl.

Apm'ès avoir suivi la m'e St D)enis jusqu'ehaIuit, om,
s'arrête devant une maison à l'allur'e bourgeoise

-Amntin v4nis voilà rm'edm' saine et sauve. mmsmmue le
<alantiri.

-Oui, grâ'ce à votre bidenv'eillance,. maiîsiecmr.
-Vous mî'avez laissé entemîdm'C.,qule j'au rais le bonheur

dle vous revoim'.
-%Mnis oui, j' vous reverrai ci. avec plmaisim'.

diîmanche soi>'
Et sur' ce, la jeune fille entra pour faireun

beau rêve: son compagnon rebroussa cemin, et
cee oi à grnde vitesse, il se dirigea vem's Sa
dlemeum'e, enchanté de sa conquête et se prommet-
tant toutes sor'tes dle choses.

Le mn11alleuî'eu\, il ne se dou1tt'it guère qmumil
avait t'ait un grave oubli* 7I

D on Juan esotl,rFémmi:ssat, court Connme S'il av'ait. Vient de perdre, sanîs réplique,
le diable à ses trousses. Il1 arrive à lat Clôture qui 011- La~ clef (tu coffre à l'a gt

tour<. li Cour', lamnce de l'autre côté son patletot et sa canne, r)es mîsL.

et d'un bond prodligieumx, il emýjamnlbe.i x pie<s 'è- .La police recherche le poète (?) quii s'est rendu Comupa-
lévati. l.le de ces aboîminmations, afin de<le1mi fairme admuin istrer

Ses, poursuiivanits lui lis.sèremî .. lit clé (les cmaqs.<uelques dochmles.
C'e îéei t.(est pahzieme .nuthemntiqume.

PITON.

Le dimmalie arriva avec une lenteur à dlonner'
dles lmmnrasi. Pas hesii le dire qu'on011

s attendait de part et d'autre.
Legaaiii polmiîdé, astiquné, frisé, guimndé, lit

unle entrée triomuphanute et linmecd'eslîé ra ilces,
cai' la1,jeuine fille était seule à la miason.

On)m passa au salomm01, ouitami lut, bientot egg 4
(lamis le plus~ amnoureux (les tête-à-tête.ilq

Le danmoiseau, qui passe pourîtiun amateur emi-î
diable (di piano, demande à l'oJet (le safiamu mme I i !
de lui joucr quelque chiose de sentiimental.

La jeune fille avoue confusémnent qu'elle nec-
sait pas pianoter. am

Là-dessus, notre galentimi, oùm damnoiscau oiti j~

D)on Juan devient rêveur, et pmroîmène umn rm!il
circonspect sur' ce qlui l'entour'e.

Tout à coup (es cris (le bébé (fui s'éveille se
font entendre dans .ene pièce voisine. Lat jeunie TIous' les êtres le la ct-dation s,'emî désopilent la rate.

fille rougit et le Don Jluan pâlit. Il commence à
comprendre. F"AJIS D'H [VF.l

La bonne, puisque telle é'tait sa qualité, alla porter ses
soins au mialheurcux béb:é q.ui voilait (le c:omipromTettmreF~umî
.si.gmavenieiit une partie <es plus imtressantes, car' ce I 23. Banquet cles journalistes.
n'est pas Vilîs lesjours qu'on %,oit titi fils dlelfanmille faire '5.Une jetune fille (le la rue 'St I'Iubert est brûflèe
la cour' à. ne petite bonne, lorsque, tout le temîps, il1 vive.
cmoit av'oir affaire à la tille dle lai maison. i. Ufr 1~M'rI'tîm

Dmîmîsle conentemet que6ui Arriuraectte coquêteb re, iretourm(de Romime.
Dan leconentmen qu lu prcur cete onqête i 2 7. Accidemnt désastreux (le chiemim(de fer à St Geor-

le galantin n'avait pas pris les r'enseigniemientts qu'exigee! es, Ont.
lat prudence, en pareille cimrconstanice. 2.Siie''n eume(el ieS osat

MýNis au courant de la situatiomn, il prit soicoumage à, *. suéiidone lumahinetdeCm'ruStpintat

deux mains et alla, eni souriant, aidîer la lwiiuîe à,men- -. lsin(1 mlle rsi

dormir le méchant bébé. M1

ter. Elections 1ilt)îicipal es. Vainqueums 1-anelin,
infm'esne, Villencuve, Sixvignac et 11. Kney

Mais le petit malheuretux n'a pas sommîeil, et il Crie!

de plus belle.
Lat bonne travaille fort à le rendomir, cet soitcommpa- AI

(non f'ait au bébé une nmimique qu.i veut dire ni plus ni

moins, qu'il est devenu tout à fait gênant. Toute personnme qui nous r-emettr'am quatre abonnmTents

Accoude à la tabile et. manger, et tout pr-ès de lat b.onne> (d'unce amîmmé, avec le prix, î'ecevm'a LA VIE~ 1LLUS'I'aI(,E

le Don Juan, devenu omibrageux, s'inîforme (des5 nom et pendant tii, et am'a étleilent dmoi bnax primies.

(-i x (l>îarm iqé aits l'élection <dmm quartier' -;t
Lois, qu'à IJ'exceptiomi(de lý Vmi. s'n C ouis
les iol'm-1)eitx <uot.id ius le ontLréal 'gmnt p ris 'ai t
et cauitse pou r Laur1ent.

L.A Vi:Jm.,sî' ý étatit <lme le seul jommî'mal
<qui mepmésentitit l'opimmiomn publiqmm'.

ont a aussi ei'nîamqmmé (Imme toms, les emli<'ats
dont nous avons publié les portraits ont été('élus,
Soit par m' ccflmiatiomi, soit pli>' <es mmajo'ités nYral-j
slItes.

I )e"ei-l<mneiult, nous po<rtonms bonheur'

JEA\ CRAACHEmm.:.

Ait restauirant.
-ommenmt, vous mIle c< îIl)te/.Ce pigeon omîze

-Oui, mmonsiur.
-Qu'et-ccqu'il avait <lomie <'xt'olmim<

-il était apprivoisé

le amnieic d éloimevient de se imenalr

)au' une création n<.mvelle. Elle et inventé le vemrbe.
po'u<v~r remlalmcer'le vemrbe <'01'?'

rc.!Sapmisti, gaire aux Coquilles1

X. Souffleté publiquemment S'est f'ait allouem' cimnq cents
francs (le domnma>ges-imntér'êts, qui luii ont donné pendan
quelqumes jours uine honnête aisance.

Un b1 lon garç~on, pi-s lie>' et parl~ant à tout le mnonde,
rencontm'e dermnièremenît X. et luii demnmde mIe ses nou-
veIles:

-Aih ! cela lie v'a pas dui tout, fit celui-ci j'u'as
biien besoin d'umne autre pair'e de gilles

On1 s'étonnle <evant Guibollard, que les Améi'icins
alient adopté bl'étrange c(de l'exécution électrique:

-Cela dtoit venum', (lit le boit idiot, dle ce qu'ils ont
trouvé qule leurs comdannés à mort nie valaiemit mêémne
plus. . . la Cord.e Pour les pendr'e

Testamment (lui lutteur
"Alfrmed (le MNIumset voulait que -iur sa Lominlie ommt fit.

pousserîunusaule.
',Noi, je demamnde qu'on 3yfLsse lever dles pois


